
LE CANâ- 4L MUSICAL

quent de la parole, ont acquis cette éloquence - Que faites-s ous là, l'ami ? lui disait-on.
entraînante qui soulève les masses.- Car, de tous - Eh pableu vousleg oyez bien, je dormais
les beaux-arts, 1éloiluerece est peu't-être cei qui t, partlenivie otmer o s ben soai s
sait le plus s'affranchir des règles, et ti;er sp-pes ,-Bpnsoi,'et entôt dt , mais qui êtes-vous,,
tige de la nature et des sentunàerrts gééreux , aussi où demeurez.-voIs ?
lésiPpineau, les Morin, les LaFontaine et, de - Si Ie.demeuîais quelque part, îe vous, pr-
nos Jours, les Loranger, les Chauveau,lès L'abérg'e d, rron 'erge de c ue j ly'serais plutôt à cette lieuieqîie Louis
öiifils dú à ces circonstances qui créent les grands le porclie de Saint-Stépliain Qni je sui% ? tela ne

-h<immes, une réputation ineffaçable. N'oublions sera pas l-nö î:on7 mé nomnhie["Joseplh Hap n (æ
-pas, non plus,"de signaler ici quelques uns des matmd e eote j't4ianrati" de cho'e (le là aR i ë-
prilacipaùi noms -qui ont illustré en, Canada, drale, à présent'ye ne suis ries du tdulr etje ne sai',
l'élbeinen'e'de la chaire,-les abbés Holmes,, Gi- pas encore'cé'qde'je serai'demain ï
ifirdDIeidrme étBoüh'r,1 auxquels nous pou- - Ah çàll'on vous a donc renvoyé de la maîtrise,

-ps ajouitéi', 'lés Laflèche, les L12Rocque, et poui quel motif '
t>saulenirs, les Lavallée et les Muilloux - Parce qaeje ue,
Jr'Après les orateurs se révêlent les poetes i Quoi- - Qu'est-ce que ça veut diTe 9
'4u'on prétende que 'nos froids -luvers' rendent le - Cela veut dire qtiefai per'du ma voix, parce
eUhaa inhabitàblepour les Muses, elles ne laiss'nt que J alui1* ais'et quil en devai f être Iainsi je

. da'n e d'y en1i de témps à autrJ etl'y n'ai pas d'asile, je ne'connii'p'rèsque peisonne ici
.ayojr,qc'ques nourrissons, qui, abandonnés bien et, pour nepas importunerlnes amis dont, au reste,,
-jeunesiencore à,- leurs propres forces, apprennent je ne connais pas lademeure, j'aipius le parti de
seuls à bégayer la langue duiParnasse. , Larprome- me coucher ici- É tes-vous satisfait ?-Puis-je con-
%adedes trois morts:I/hvangehtneLes fleurspaetiques. tinuer mna Io, m intenant ?v n-
et Me loîsrs sont des essais4heureu. et demeure. - Vothduelez vytkomme di vous voulez,
ront po"nou's'urn préciui 'I$ mdint d tt. mais pas ici ' ' "
rature Canadienne Cependant il faut le due, - to Ýd*

gtre,popse estencoreaberceau, et on ne peut ,e--iAja,naipon de§orieursoù ,vus, allez nous-
guère citg rqune envie srieuse et de lon'gue suivre, et denaîn ruous qous conduirpns hez les
,haleine Notrehiptoire est pourtant féconde gå personnes, dontývous pourrez ,vousîrecommander,

t que des -lorn es poulr le pour voir si' vous nouslavez, ditivrai. - ' I

chanter ' , - Soit, marchons ' h "r ?I i '

L'art de Zuxis, -plus assujéti aux rßgle que 'E ien Josegh se Pun à suivre les, crieurs, quile
ý'lqei,aee yaat mnoins d ocais td n nen érent àaleii liufàè rendez'ýfus'bénf 'äfý

e ,rer que poes es, a peut-être'aussi o s mal éclairé, mais où l'on pouvait au moins se re-

, eie pependa't', :algié Pabsiece mdé- poser un peuI pIs s l'aise ue Lsur less dalles kde
es eto 'e'les des de uer copte n les q' l.. Saint-S éphn'" Notie jeune hoine'fut'end,àié

qus toiles dignes de iuIer dan'sle, g d'u changertient de 'chambre a cour ers as
fuIhîndelàtnodibre desquelles nous citeons s'nqngieter dg leiiEllmain,sermit â'profiter'du bon

MP aon'ae'l'éghse t LPatuce a 'Moï;tiéal') 'et feu et du logement que saI þonge ýétoile venaitde
le n MM. .Plaibodd'oh, B'ouiassa'ét'Himé,l lui piocurei rllais,tdèquedle jour vit,il'es ques-

W&si so&ï pas 'uico'nïs, 'M le" li iar F tîoîs"' recomuencèient et comme il ne pûtinommer,
lifdeit aroag é's "duvrages a Tétuanger t parian les pcisoines 'dela'ville 'que quèlgdes mu-

e le'reVndigde conn'e une de se 'gloê,' siciens qu'il avai ienicoi tti'dans 'les éncers'où
ýtibáÜles, t a ne l'e cóm' èn.sabîoîù il allait hantei', sans pouvoir indique s logis

a nc ps untonnéeu nouibiedes artistes recondist iez mit
Canadiens r m , v au Mioins repon4re de lui ,Il étaitla, imoitié che-
al aphotographie pourrait êtré'a ppelée avec ia- min, escortéhpar tdeuxhgardesude nuti quime le

Aon'le dcanm d'e la±eture c'pendant bomldr, quittaient pas'duPuid semclle,9 lorsqu'ill aperçutùh
alllur"résto encore un' p'etit air de'faniillerldvebs visaoe de contnaissance c'était uniýmusicenIénra'dt
iinée' et q 'a"balan IapentPauittîre n c sa bötte ''iolon àl maif etvenantsau
brdeä biu r b je"fera' gu ' etrnr d'oute de quelgue nocepù il av a rig r
rapidemnit les "noms''de ,MrM Dión,'"Ntràn ll.rqoonnut notrejeiune oippg. p,,
iDdfib+?ns1et'ie,îve ois, "ét 'héveille -bmrd Eh Ionîpauyie(4oseph,,Qù doneoallmvaus

avitîiîî> intùbiléllai-gen g th'ux red'd'ITlt en si binmulère compagnie ' . .itw
g'-heig:p a or' ", ', i , r î .' -- Ma foi, répondit Haydn, je sais bien où je

-unjiOL e ' a. r , i s ' iritefit ' alpíé'Zaisgs 1jiai'dans
taaá 14 " p "ri ,1rit 'h maitre Reu he,

(à co>intuer.) m : mns à a ii eier a i uoiretiqom e
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